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La Champagne. 

En juillet 1915, le 65
e
, relevé par les Anglais, est dirigé vers la Champagne après un repos de 

quelques semaines à Crèvecœur.  

Au lieu des paysages verdoyants de la, Somme, avec ses cultures et ses moulins à vent, c'est le 

paysage désolé de la Champagne Pouilleuse, avec ses landes incultes, ses routes poudreuses et 

ses interminables bois de sapins rabougris.  

Le régiment occupe d'abord le secteur de Mesnil-les-Hurlus, qu'il organise en vue de l'attaque 

de la II
e
 armée. Secteur pénible où un adversaire prévenu gêne les travaux de tous les tirs de 

ses canons et de ses minenwerfer. Puis, le 25 septembre, il bondit avec une admirable fougue 

à l'attaque des positions allemandes. Derrière les premières vagues des bataillons d'attaque 

(bataillon Godat à droite, bataillon Pons à gauche) marche le colonel Desgrées du Loû, tenant 

dans ses mains le drapeau du régiment. L'élan de la troupe est splendide, mais les 

mitrailleuses ennemies font rage, décimant les compagnies, dont certaines sont en quelques 

minutes réduites à quelques hommes. Le colonel tombe, mortellement atteint : belle fin de 

soldat, frappé en pleine action à la tête de son unité.  
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